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Les huit meilleurs élèves des
classes de 5e année de cet
établissement ont été récom-
pensés dernièrement. 

DANS le cadre du suivi péda-gogique et l’amélioration duniveau des apprenants desécoles dont elle est la mar-raine, Mme Malika Bongo On-dimba, présidente del'Association "Défi desfemmes" a échangé, samedidernier, avec les membres del’Association des parentsd'élèves (APE) de l’école pu-blique de Kinguélé, dans le 3earrondissement de Libreville,réunis en assemblée générale. Faisant d'une pierre deuxcoups, elle a mis à profit cette

Malika Bongo Ondimba encourage l'effort
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rencontre, qui coïncidait avecla fin du premier trimestrescolaire, pour récompenserles huit meilleurs élèves desclasses de 5e année, et remet-tre aussi des cadeaux à cer-tains enfants de ladite école.  S'adressant aux parents et aucorps enseignant, Malika

Bongo Ondimba a rappeléque « l’avenir de nos enfants
dépend de l’encadrement que
nous mettons à leur disposi-
tion.»Ajoutant que l’APE est lemeilleur cadre de concerta-tion, qui peut «nous réunir en-
semble» : enseignants, parentset l’association Défi des

femmes. 
« En échangeant au sein de ce
cadre, nous pouvons planifier
nos activités futures, celles à
même de pouvoir améliorer et
relever le niveau scolaire des
enfants, qui ne cesse de se dé-
grader. Ainsi, est-il possible
d’organiser les cours de soutien
pour les classes d’examen et
aussi d’autres enseignements
pendant les grandes vacances,

comme cela a été le cas. En
plus, il est possible d’organiser,
en étroite collaboration avec la
direction générale des Loisirs,
des colonies de vacances, qui
sont aussi des cadres appro-
priés d’épanouissement des en-
fants, afin de leur faire
découvrir notre diversité cultu-
relle ainsi que la biodiversité
dont regorge notre pays.»Aux huit cracks des classe de

Malika Bongo Ondimba, marraine de l'APE de l'école de Kin-
guélé, remettant un cadeau à un élève du pré-primaire.
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Les membres de l'APE durant la cérémonie.
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5e année, elle a remis des ma-nuels scolaires de mathéma-tiques et français. « C’est un
premier geste. Je vous réserve
d’autres récompenses et, pour-
quoi pas, des bourses d’études
et de voyages, si vous redou-
blez d'ardeur dans vos études»,a promis Malika Bongo On-dimba.Le directeur de l'école, AlbertBoundzanga, a remercié lamarraine de l’APE de l’écolepublique de Kinguélé pour ceténième geste louable qui,selon lui, honore le monde del’éducation et, partant, les bé-néficiaires et leurs parents. «
Avec l’appui des partenaires
au développement comme
vous, nous avons le devoir
d’être sérieux pour projeter des
actions futures, qui soient à la
hauteur de vos nombreux sa-
crifices pour cette école», asouligné M. Boundzanga.

LA cérémonie officielle du lan-cement de l'intronisation duvaccin poliomyélite injectabledans le Programme élargi devaccination (PEV) routine a eulieu, dernièrement, au Centre

national de nutrition de la Pey-rie, en présence du gouver-neur de l'Estuaire, JaquesDenis Tsanga. Au nom des partenaires réu-nis pour l'éradication de la po-liomyélite et de ses collèguesdu Système des Nations unies,le représentant de l'Organisa-tion mondiale de la santé(OMS), le Dr Boureima Hama

Samba, a expliqué qu' «intro-
duire un nouveau vaccin polio
injectable dans le programme
élargi de vaccination, c'est sau-
ver des vies, alléger la pression
sur les systèmes de santé et évi-
ter de grandes souffrances aux
populations surtout les plus vul-
nérables (...) Mieux, la vaccina-
tion demeure le moyen de
prévention le plus rentable en

termes de coût-efficacité, utilisé
pour éviter des maladies mor-
telles et handicapantes.»Selon lui, en mai 2012, lors dela 65e session de l'Assembléemondiale de la santé, les mi-nistres des États-membres ontdéclaré que l'éradication de lapolio prenait un tournant dé-cisif, et constituait (désormais)une urgence programmatique

de santé publique mondiale. Les avantages de cette nou-velle méthode de vaccinationsont : la stimulation de l'im-munité contre les polio-virusde types 1 et 3, et la facilitationde l'interruption de touteflambée épidémique due autype 2, en garantissant une ré-ponse immunitaire plus ra-pide et plus efficace.  

Une réponse immunitaire plus efficace
Vaccination/Lancement du vaccin injectable
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DANS le but d'améliorer sonsystème d'information et degestion des médicaments, leministère de la Santé a orga-nisé, de mercredi à vendrediderniers, un atelier de forma-tion des formateurs sur le lo-giciel Channel. Il s'agit d'unnouveau système de gestiondes produits de santé de la re-

production en particulier, etde médicaments en général,mis à sa disposition par leFonds des nations unies pourla population (UNFPA), en vued'une meilleure planificationdes approvisionnements etune baisse substantielle deruptures de stocks dans lesformations sanitaires du pays. Ce réajustement part de l'éla-boration, en 2008, par les au-torités gabonaises, de deuxplans stratégiques en sécuri-sation de produits de santé et

de reproduction. Ces plans, àla suite de leur évaluation parl'UNFPA en 2011, ont révéléde nombreuses faiblesses, aunombre desquelles des rup-tures récurrentes de stocks demédicaments. L'introductionde Channel, utilisable à tousles niveaux de la pyramide sa-nitaire, va ainsi corriger cesfaiblesses. Le secrétaire général du mi-nistère de la Santé, LéonardAssongo, a vanté lesprouesses de cet outil infor-

matique. Le but visé étant de«disposer non seulement d'un
outil de planification et de ges-
tion informatisée de médica-
ments, mais surtout d'une
masse critique de personnels
pouvant assurer, à terme, le
suivi de cet important outil».Le représentant-résident del'UNFPA, Dr Mamadou Kanté,a d'ailleurs rappelé le lienentre la bonne gestion de cesystème de données et la ré-duction de la mortalité infan-tile et maternelle au Gabon.

Pour une meilleure gestion des médicaments au Gabon
Santé/ Fin de l'atelier de formation des formateurs sur le logiciel Channel
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Une phase de la vacci-
nation contre la polio.
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Une phase des travaux de l'atelier.
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